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mist'res de la lern\ on lour faisant poùU*r les doucpiirs du
ciel. Ilodic per totum mwidum mcUi/hù facti suiU Cœli (OUI.

Brev),

A ces traits, vous rcrorinaissez sans doute, N. T. G. F., le

Jubilé qui vous est annoncé. C'est en ellet un teïnps do

grande joie, un temps de jubilation universelle, qui semble

ful.e oublier les misères de la vie et essuie les larmes

amères qui arrosent cette terre coupable. Jubilale Dio^

omnis terra (Ps. 90). Tous sont invités à se consacrer au

service du Seif,^neur, et ils y sont attirés par l'onction do

sa grice. ScrvKc Domino in Ix'tilia (Ibid). Dans ce temps

favorable, les justes se justifient davantage, et les saints

deviennent plus saints. (Jni jiistus est justijîcetur (uihm\ et

qui sanftus est snnetificetur ai/liuc (Apoc. 22, c. 11). Les

tièdes se raniment dans la ferveur; les faibles s'aifermissent

dans les sentiers de la vertu ; les pusillanimes sont secourus

par luio grâce plus puissante
; les lâches et les inconstants

sont ranimés et fixés dans la pratique du bien ; Kree nunr

Umpiis accpplabilr (2 Cor. G). Les plus grands péc'heurs sont

pressés de se remettre dans la voie du salut; les brebis

égarées rentrent dans le bercail; les co'urs endurcissent

touchés de componction ; les ennemis se réconcilient ; les

voleurs restituent le bien mal acquis ; les calomniateurs

réparent le tort fait à la réputation du prochain. Ecce nunc

dies salutis (Ibid).

Tels sont, N. T. G. F., quelques-uns des heureux fruits

produits par le Jubilé, quand il se fait avec de bonnes

dispositions. Aussi, regardons-Nous comme une faveur

iûbi^me, celle de pouvoir célébrer avec vous ce nouveau

Jubilé. Nous eu bénissons la divine bouté; et Nous

sommes pressé d'un ardent désir de faire tout en notre

pouvoir, pour en bien faire tous les exercices. Or, pour

Nous, remarquez-le bien, il ne Nous suffit pas d'apporter

les dispositions requises, pour participer personnellement

à toutes les grâces qui y sont attachées; mais il Nous faut

encore faire tout en notre pouvoir pour y préparer les

âmes confiées à nos soins, c'est-à-dire, vous tous, Nos Très

Ghers Frères.

l'i

II §. Encycliques de Pie IX et de Léon XII.

Mais Nous avons pour Nous diriger, dans cette tâche

si.importaite, la Lettre Encyclique de N. S, P. le Pape,


